
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Il serait temps que nos décideurs apprennent la définition du mot considération ! Et oui récemment les bâtiments A 
et B, grâce à des informations de surveillants et d’un moniteur de sport ont fait remonter des informations plutôt 
inquiétantes qui pourraient impliquer un projet d’évasion et des menaces d’agressions sur personnels. 
 
Trois sujets distincts ont été ainsi remontés, argumentés et mis en lumière par des éléments concrets. 

 Un surveillant a remonté à sa hiérarchie qu’un détenu lui avait déclaré connaitre l’adresse et la situation 
personnelle d’un agent avec des détails très troublants. 

 Deux armes artisanales d’une vingtaine de centimètre ont été retrouvées sur le bâtiment A, accompagnées par 
une lettre d’un détenu dénonçant un projet d’agression sur un agent désigné. 

 Lors d’une fouille intégrale d’un détenu et de sa cellule, après un signalement d’un agent, plusieurs documents 
ont été trouvés, reprenant un plan manuscrit d’accès à l’établissement, un plan d’un hôpital, des plaques 
d’immatriculation, modèle de voiture, et code d’accès de porte, des numéros de téléphones…. Détenu connu 
défavorablement de nos services, TRF MOS, évasion sur PS, fiche pénale très chargée. 
 

Naturellement tous s’attendaient à des mesures précises ou au minimum un retour. C’est sur demande de notre 
organisation que les services de police ont été contactés, car ils n’y avaient pas pensé… Pitoyable.  
 
Au final, rien, nada, toutes les informations remontées ont été balayées d’un revers de main considérant qu’elles 
étaient de moindre importance. « Ne dramatisez pas » voilà en substance la seule réponse apportée. Au passage les 
encadrants ayant fait ses remontées ont été ouvertement critiqués et rabaissés par leur hiérarchie considérant que 
leurs écrits ou propositions étaient médiocres. 
 
Un gradé s’est vu adressé un « Vous dites n’importe quoi ! » et l’autre « Vous n’avez pas mis d’objet dans votre 
mail ». Mais pour qui se prennent-ils ? Pour FO justice la conclusion est limpide :  

 
VOUS NE CONNAISSEZ RIEN A LA DETENTION, vous êtes déconnectés ! 

 
Pour le syndicat FO Justice c’est encore là une preuve d’amateurisme et surtout un grand manque de respect envers 
les professionnels qui œuvrent et galèrent chaque jour sur les coursives. 
 
Résultat : danger ou pas, projets aboutis ou foireux, les éléments et les faits sont là et rien ne se passe ! Les voyous ne 
sont pas inquiétés, pas entendus par la direction. On les laisse bien tranquilles dans leur grotte, éventuellement pour 
organiser une attaque sur l’un des nôtres, car c’est de cela dont il s’agit sur deux de ces trois dossiers !  
 
FO justice réexige le transfert dans les plus brefs délais, au nom du principe de précaution, de ces trois individus qui 
dans l’attente devraient faire l’objet d’une réaffectation. 
 
Pour notre organisation syndicale, le CP Lille-Sequedin court à la catastrophe pendant que nos dirigeants ne font que 
minimiser les remontées du terrain certainement par peur de créer le mécontentement de la population pénale.  
 

Il n’y a de place pour les peureux au CP LILLE-SEQUEDIN.  
Ne laissons plus place à l’improvisation ! 

 
A Sequedin, le 01 juin 2022. 
Le bureau local FO Justice 

                   Mépris, minimisations, inactions… 

CARTON ROUGE ! 


